
INTRODUCTION

Le systeme COMPO facilite la tache de photocomposer certains textes

par l'introduction d'un principe nouveau. En effet, plutot que d'avoir

a inserer des commandes dans un texte, en donnera au systeme une des-

cription des caracteristiques du texte. Cette description sera presentee

separement du texte proprement dit qui est demeure intouche. Une telle

methode permet une economie appreciable, particulierement dans Ie cas d'un

texte relativement long et contenant des structures repetitives. Cette

derniere caracteristique se retrouve tres souvent dans les textes existant

dans un environnement informatise (resultats ou donnees de programmes).
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Exemple: Photocomposition d'une concordance

Une concordance produite par un logiciel generalise (comme par exemple

JEUDEMO) est la plupart du temps imprimee sur un support informatique

quelconque (generalement une imprimante). Pour obtenir une presentation

superieure, prete a etre publiee, on doit envisager des solutions pouvant

etre couteuses. Une solution consiste a faire appel a des gens qui devront

recopier la concordance en entier pour la traiter selon leurs moyens

techniques. C'est Ie cas de l'imprimerie classique, ou un lien informatique

n'est pas possible. Une telle solution ne devrait etre envisagee que lorsque

Ie texte est court et la repetition de travaux similaires est rare.

Une seconde solution, mains couteuse cette fois, requiert un systeme de

photocomposition pour lequel on adaptera notre concordance en y inserant

des commandes et symboles speciaux. On doit pour cela avoir les moyens

d'editer un texte ou de concevoir un logiciel de tIansformation. Cette

methode peut devenir assez couteuse, particulierement en temps. Cependant,

~~ logiciel de transformation devient un tres bon investissement lorsque

Ie volume de texte a traiter s'accroit.
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Notre solution se rapproche assez bien de 1a derniere: 1e systeme COMPO

est un logiciel de transformation. Bien plus, ce logicie1 est adaptable:

si d'une part on 1ui fournit 1e texte a photocomposer, on 1ui donne

d'autre part une description du travail a executer sur 1es elements de

ce texte. Cette methodo1ogie permet de traiter une multitude de formes

de textes avec moins d'efforts de transformation. Le traitement d'une

concordance est un bon exemp1e d'application ou on peut s'economiser des

travaux routiniers.

La concordance que nous utilisons (fig. 1) est un texte comportant des

caracteristiques bien distinctes: pagination avec en-tete, division des

lignes en quatre colonnes distinctes, utilisation de symboles speciaux.

Ce qu'on attend d'une version photocomposee de la concordance (fig. 2) est

1a conservation de la disposition origina1e en faisant ressortir certains

elements par des styles de caracteres differents. On veut aussi que 1es

symboles speciaux soient correctement interpretes (ce symbolisme censiste

souvent en une transliteration des caracteres de la langue utilisee a
partir des caracteres disponib1es).

Pour effectuer 1e passage du texte de la fig. 1 au resultat de 1a fig. 2,

en a du fournir les parametres de transformation des caracteres lus:

l'asterisque est interprete pour 1a mise en majuscule du symbole tandis que

diverses conventions sont utilisees pour les accents. La concordance etant
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*EXEMPLE DE CONCORDANCE

3 NOUVEAU. *EN EFFET, PLUTOAT QUE D'AVOIR
6 *UNE TELLE ME/THODE PERMET UNE E/CONOMIE
3 DES COMMANDES DANS UN TEXTE, ON DONNERA
2 PRINCIPE NOUVEAU. *EN EFFET, PLUTOAT QUE 0'
8 STRUCTURES RE/PE/TITIVES. *CETTE DERNIE\RE
4 ON DONNERA AU SYSTE\ME UNE DESCRIPTION DES
6 APPRE/CIABLE. PARTICULIE\REMENT DANS LE
1 +COMPO FACILTTE LA TAACHE DE PHOTOCOMPOSER
4 DES CARACTE/RISTIQUES DU TEXTE.
7 ET CONTENANT DES STRUCTURES RE/PE/TITIVES.

3 EFFET, PLUTO-T QUE D'AVOIR A\ INSE/RER DES
1 *LE SYSTE\ME
7 LE CAS D'UN TEXTE RELATIVEMENT LONG ET
2 CERTAINS TEXTES PAR L'INTRODUCTION
2 PRINCIPE NOUVEAU. *EN EFFET, PLUTO-T QUE
6 PARTICULIE\REMENT DANS LE CAS
3 QUE D'AVOIR A\ IN$E/RER DES COMMANDES
6 E/CpNOtnE APPRE/CIABLE, PARTICULIE\REMENT
8 CARACTE/RISTIOUE 5E RETROUVE TRE\S SOUVENT
9 TRE\S SOUVENT DANS LES TEXTES EXISTANT

1 *LE SYSTE\ME +COMPO FACILITE LA TJ\ACHE
9 INFORMATI5E/ (RE/SULTATS OU DONNE/ES
5 DU TEXTE PROPREMENT DIT QUI EST
8 DES STRUCTURES RE/PE/TITIVES. *CETTE
3 *EN EFFET, PLUTOAT QUE D'AVOIR A\ INSB/RER
4 ON DONNERA AU SYSTE\ME UNE DESCRIPTION
7 D'UN TEXTE RELATIVEMENT LONG ET CONTENANT
4 DANS UN TEXTE, ON DONNERA AU SYSTE\ME UNE
4 DES CARACTE/RISTIQUES DU TEXTE. *CETTE
5 SE/PARE/MENT DUTEXTE PROPREMENT

9 ENVIRONNEMENT INFORMATISE/ (RE/SULTATS OU

A\
APPRE/CIABLE
AU
AVOIR
CARACTE/RISTIQUE
CARACTE/RISTIQUES
CAS
CERTAINS
*CET'l'E
*CETTE

INSE/RER DES COMMANDES DANS UN TEXTE, ON
, PARTICULIE\REMENT DANS LE CAS D'UN TEXTE
SYSTE\ME UNE DESCRIPTION DES
A\ INSE/RER DES COMMANDES DANS UN TEXTE,
SE R~TROUVE TRE\S SOUVENT DANS LES TEXTES
DU TEXTE. *CETTE DESCRIPTION SERA
D'UN TEXTE RELA~IVEMENT LONG ET CONTENANT
TEXTES PAR L'INTRODUCTION D'UN PRINCIPE
DESCRIPTION SE~A PRE/SENTE/E SE/PARE/MENT
DERNIE\RE CARACTE/RISTIQUE SE RETROUVE

COMMANDES
+COMPO
CON TENANT
D
o
o
DANS
DANS·
DANS
DANS

DANS UN 'I'EXTE,ON DONNERA AU SYSTE\ME UNE
FACILITELA TA-CHE DE PHOTOCOMPOSER
DES STRUCTURES RE/PE/TITIVES. *CETTE

'UN PRINCIPE NOUVEAU. *EN EFFET, PLUTOAT
'AVOIR A\ INSE/RER DES COMMANDES DANS UN
'UN TEXTE RELATIVEMENT LONG ET CONTENANT
UN TEXTE, ON DONNERA AU SYSTE\ME UNE
LE CAS D'UN TEXTE RELATIVEMEN'I' LONG ET
LES TEXTES EXISTANT DANS UN ENVIRONNEMENT
UN ENVIRONNEMENT INFORMATISE/ (RE/SULTATS

DE
DE
DEMEURE/
DERNIE\RE
DES
DES
DES
DESCRIPTION
DESCRIPTION
DIT

PIIO'l'OCOMPOSERCERTAINS TEX'l'ES PAR
PROGRAMMES) •
INTOUCHE/ .• UNE TELLE ME/THODE PERMET UNE
CARACTE/RISTIQUE SE RETROUVE TRE\S SOU VENT
COMMANDES DANS UN TEXTE, ON DONNERA AU
CARACTE/RISTIQUES DU TEXTE. *CETTE
STRUCTURES RE/PE/TITIVES. *CETTE DERNIE\RE
DES CARACTE/RISTIQUES DU TEXTE. *CETTE
SERAPRE/SENTE/E SE/PARE/MENT DU TEXTE
QUI EST DEMEURE/ INTOUCHE/. ·UNE TELLE

DONNE/ES DE PROGRAHMES).

Fig. 1- Concordance telle que produite par JEUDEMO
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Exemple de concordance

3 nouveau. En effet, plutot que d'avoir a
6 Une telle methode permet une economie appreciable
3 des commandes dans un texte, on donnera au
'2 principe nouveau. En effet, plutot que d' avoir
8 structures repetitives. Cette derniere caracteristiq ue
4 on donnera au systerne une description des caracteristiq ues
6 appreciable, particulierement dans le cas
1 COMPO facilite Ia tache de photocomposer certains
4 des caracteristiques du texte. Cette
7 et contenant des structures repetitives, Cette

3 effet, plutot que d'avoir a inserer des commandes
1 Le systeme COMPO
7 le cas d'un texte relativement long et contenant
2 certains textes par l'introduction d
2 principe nouveau. En effet, plutot que d
6 particulierement dans Ie cas d
3 que d'avoir a inserer des commandes dans
6 economie appreciable, particulierement dans
8 caracteristique se retrouve tres souvent dans
9 tres souvent dans les textes existant dans

1 Le systeme COMPO facilite la tache de
9 informatise (resultats ou donnees de
5 du texte proprement dit qui est demeure
8 des structures repetitives. Cette derniere
3 En effet, plutot que d'avoir a inserer des
4 on donnera au systeme une description des
7 d'un texte relativement long et contenant des
4 dans un texte, on donnera au systeme une description
4 des caracteristiques du texte. Cette description
5 separement du texte proprement dit

9 environnement informatise (resultats ou donnees
3 inserer des commandes dans un texte, on donnera
4 une description des caracteristiques du
5 description sera presentee separement du
6 intouche. Une telle methode permet une economle
2 l'introduction d'un principe nouveau. En effet
2 par l'introduction d'un principe nouveau. En
9 souvent dans les textes existant dans un environnement
5 separement du texte proprement dit qui est
7 dans le cas d'un texte relativement long et

8 se retrouve tres souvent dans les textes existant
1 Le systeme COMPO facilite
9 les textes existant dans un environnement Informatlse
3 nouveau. En effet, plutot que d'avoir a inserer
5 du texte proprement dit qui est demeure Intouche
2 de photocomposer certains textes par I' introduction
2 de photocomposer certains textes par I
1 Le systeme COMPO facilite Ia
6 appreciable, particulierement dans Ie
1 U
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d'un texte relativement long et contenant
textes par l'introduction d'un principe
description sera presentee separement
derniere caracteristique se retrouve

dans un texte, on donnera au systeme une
facilite la tache de photocomposer
des structures repetitives, Cette
'un principe nouveau. En effet, plutot
'avoir a inserer des commandes dans un
'un texte relativement long et contenant
un texte, on donnera au systeme une
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Fig. 2- R~sultat du traitement de la concordance ~ l'aide de COMPO



a l'origine destinee a une imprimante, on prevoit l'interpretation des

caracteres de contrale pour differencier les types de lignes pouvant

etre rencontres (entre autre! un en-tete de page).

Notre methode ne serait nullement utile dans Ie cas d'un texte unique,

court et simple. Par contre, Ie principe s'applique tres bien au cas

de la concordance car on peut traiter toute concordance selon exactement

Ie meme principe, donc avec la meme description.

Dans les lignes qui suivent, nous verrons quelques-unes des possibilites

offertes par COMPO pour la description de texte.
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Reconnaissance de symboles

La possibilite sans doute la plus importante de COMPO est celIe de

reconnaitre des formes de symboles particulieres au texte traite.

Les symboles s~nt en fait des suites de caracteres de la machine,

permettant ainsi de reconnaitre des caracteristiques du texte. Entre

autres, ce principe nous permet de reconnaitre des transliterations.

Pour les lettres accentuees de notre concordance, on avait choisi des

symboles constitues de deux caracteres faciles a dechiffrer pour Ie

lecteur, au lieu de representations rendant Ie texte mains lisible.

En plus de rendre Ie texte source plus agreable a lire, Ie principe

du symbolisme elargit de beaucoup les possibilites de COMPO. Par exemple,

on dispose d'un caractere special de fin de ligne qui nous permet de

decoder 1es caracteres de contra1e dans un texte destine origina1ement

a une imprimante. Un symbo1e constitue de deux fins de 1ignes consecu-
tives represente une ligne blanche.

La construction d'une description de texte comprend donc une phase de

constitution d'une 1iste de symboles a reconnaitre. I1 faut alors que Ie

systeme puisse connaitre Ie traitement devant etre associe a chacun de

ces symboles. On doit donc donner a l'usager 1a possibilite de specifier

un travail a faire chaque fois que 1e symbole est reconnu dans Ie texte •
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Traitements associes aux symboles

Le traitement Ie plus simple qu'on puisse associer a un symbole est

une action de generation de texte a la sortie. Cependant, on n'a pas

voulu limiter les possibilites de COMPO a une simple traduction du

texte source et chaque symbole pourra avoir une veritable suite

d'actions qui lui sera associee. De plus, chaque caractere non-reconnu

pourra etre traduit selon une table pre-definie et selon un traitement

general donne dans la description du texte. Les types d'actions suivants

sont parmi les plus importants.

- Generation de texte en sortie: on peut ainsi provoquer l'ecriture de

n'importe quelle suite de caracteres. Par exemple, on engendre les

caracteres correspondant a un symbole d'une transliteration ou on

compose un titre.

- Contrales typographiques: on retrouve sous cette denomination la plu-

part des con troles offerts dans tout systeme de photocomposition

(cadrages, deplacements, changements de police de caracteres, etc).

Etablissement de tabulations en entree et en sortie: on peut associer

des actions au passage de certaines colonnes dans Ie texte source. De

la meme fa~on, on peut associer des actions a certaines marges de ta-

bulation a la sortie, une commande de cadrage faisant passer a la

tabulation suivante. Ces tabulations (en entree et en sortie) sont de

toute evidence tres utiles dans Ie traitement d'une concordance .
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- Actions algorithmiques: afin de permettre un plus grand centrale

sur Ie traitement et une meilleure facilite d'expression, on dis-

pose d'enonces s'apparentant a des enonces d'un langage de program-

mation. Les manipulations de variables, conditions et repetitions

sont quelques possibilites interessantes.
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Le principe de langue

A l'interieur d'un texte donne, on peut retrouver des suites de

caracteres qui n'ont pas la meme signification selon Ie contexte

dans lequel elles se trouvent. Par exemple, Ie caractere V pourrait

etre un chiffre romain, la transliteration de la lettre russe B, ou

simplement la lettre V de l'alphabet latin •.Dans la concordance, Ie

caractere I rencontre en debut de ligne indique un changement de page

alors qu'ailleurs sur la ligne il ne joue aucun role particulier.

Dans Ie but de permettre de telles differences d'interpretation, on

pourra dans la description du texte regrouper les symboles en alphabets.

II sera alors possible de specifier des actions de changement d'alphabet,

de sorte qu'a tout moment Ie mode d'interpretation du texte pourra etre

change.

La notion d'alphabet n'inclu~~t que la definition de symboles et d'actions

associees aces symboles, un alphabet fera partie de ce qu'on appellera

gen€ralement une langue. SOUS une telle entite on inclura un alphabet,

des actions de defaut executees lorsqu'un symbole n'est pas reconnu, des

actions d'entree (prologue) executees lorsqu'on passe a cette langue et des

actions de sortie (epilogue) executees lorsqu'on passe decette langue a une

autre.
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Exemnle: Traitement d'une bibliographie

Une bibliographie peut exister dans un environnement informatise pour

etre soumise a divers traitements comme la production de listes ou

concordances et la soumission a des programmes d Iextract tcn et de

consultation. Cette vocation multiple requiert versalite et simpli-

cite dans Ie texte bien que chaque element doit etre facilement iden-

tifiable. La bibliographie de la fig. 3 repond aces criteres: un

titre se trouve toujours entre < et ), un nom d'ouvrage entre guiIle-

mets et une rubrique commence toujours par un crochet. Ces conventions

ne sont nullement ennuyeuses et facilitent Ie traitement du texte par

un logiciel. Entre autres, on peut tres bien decrire a COMPO cette

forme de texte pour qu'il la traite en vue de la photocomposer telle

qu'on peut la voir a la fig. 4.

La description de texte requise pour une bibliographie (fig. 5) se

definit sans trop de problemes. On doit d'abord porter attention aux

conventions adoptees pour les accents et la mise en majuscule. Ensuite,

on doit definir les actions associees a la rencontre d'un guillemet: si

c'est un premier guillemet, on passe aux caracteres de forme italique;

si c'est un second guillemet, on revient aux caracteres normaux. On

doit aussi specifier un groupe d'actions pour Ia separation entre deux
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["'ADD -) "'ADDRESSOGRAPH "'MULTIGRAPH, ""'COMP/"'SET 500 "'DIRECT ·ENTRY
·PHOTOTYPESETTER, ·OPERATING AND ·REFERENCE ·MANUAL",
+AM ·VARITYPER "'DIVISION, ·EAST ·HANOVER, "'NEW ·JERSEY.

["'AHO 72J "'AIIO,·A."'V.ET "'J.·D. "'ULLMAN, "·THE "'THEORY OF "'PARSING,
"'TRANSLATION, AND *COMPILING", "'VOL. 1 : "·PARSING",
"'PRENTICE-·HALL, 1972.

["'AIIO75) "'AHO,"'A."'V,ET "'M.·J. ·CORASICK, <"'EFFICIENT "'STRING .MATCHING: "'AN ·AID
TO "'BIBLIOGRAPHIC ·SEARCH>, ""'COMMUNICATIONS OF THE +ACM" ,
·VOL. IB, ·NO. 6, "'JUIN 1975, PP 333-340.

["'ALT 73) "'ALT,"'F."'L.ET ·J.·Y. *KIRK, <·COMPUTER ·PHOTOCOMPOSITION
OF *TECIINICAL ·TEXT>, ""'COMMUNICATIONS OF TilE +ACM", .
·VOL. 16, *NO. 6, *JUIN 1973, PP 396-39l.

("'CHI 69) *UNIVERSITY OF "'CHICAGO "'PRESS,"*A ·MANUAL OF
*STYLE", "'u OF "'C *PRESS, *DOUZIE\ME E/DITION, 1969.

["'CPP 76) <*FIRST "'TOTALLY *ELECTRONIC *SYSTEM FOR *TYPOGRAPHY
AT ·TORONTO'S "'MONO ",LINO>, "*CANADIAN "'PRINTER AND
*PUBLISHER", ·AVRIL 1976, P 69.

["'IPR 76) <*TIIE +IBM "'ELECTRONIC "'SELECTRIC *COHPOSER>, PUBLICITE/
PARUE DANS "*INLAND "'PRINTER", "'NOVEMDRE 1976, PP 36-39.

["'IPR 77) <+APS-5>, PUBLICITE/ PARUE DANS ""'INLAND "'PRINTER", *AOUAT
1977, P 8l.

["'KER 74] ·KERNIGHAN, "'D.·W. ET *L.*L. *CIIERRY, ""'1\*SYSTEM FOR ·TYPESETTING
*MATHEMATICS", .BELL "'LAB ·COMPUTING ·SCIENCE *TECHNICAL
·REPORT #17, 1974.

["'KER 75] "'KERNIGIIAN, "'B.•W. ET ·L."'L. ·CIIERRY, <"'A *SYS'rEM FOR ·TYPESE'r'rING
·HATIIEMI\TICS>, "*COMMUNICA'rIONS OF THg +ACM''',·VOL. 10,
*NO. 3, ·MARS 1975, PP 151-157.

[·KUN 66A) ·KUNEY, +J.II. ET AL., <·COMPUTERIZED ·TYPESETTING OF ·COMPLEX
·SCIENTIFIC ·MATERIAL>, "+AFIPS +FJCC·, "'VOL 29, 1966, PP 147-156.

["'KUN 66B] ·KUNEY, +J.H., +B.G. *LAZORCHAK ET +5.W. ·WALCAVICH,
<*cOI4PU'rER-*AIDED *TYPESETTING FOR TilE ·JOURNAL OF *CllEMICAL
·DOCUMENTATION>, "*JOURNAL OF "'CHEMICAL .DOCUMENTATION", ·VOL. 6, 1966, PP 1-2.

("'KUN 65] ·KUNKEL, +G.E. ET +T.". ·MARCUM, <*HYPHENLESS ·JUSTIFICATION>,
"*DATAMATION", ·AVRIL 1965, PP 42-44.

[*KUN 66) *KUNKEL, +G.E., <·A *COMPUTER-·ASSISTED *PAGE ·COMPOSING *SYSTEM>,
n+AFIPS +FJCC", 1966, "'VOL. 29, PP 157-167.

(*LER 74) ·LERNER, +R.G., <*THE loUSE OF THE ·COMPUTER IN ·CONVERTING *PRIMARY
·INFORMATION>, n*JOURNAL OF *CHEMICAL *DOCUMENTATION", *VOL. 14, *NO. 3, 1974.

(*LES 76) ·LESK, +M.E. ET +B.W. *KERNIGHAN, n*COMPUTER ·TYPESETTING OF "'TECHNICAL *JOURNALS ON +UNIX",
*BELL ·LAB *COMPUTING ·SCIENCE *TECHNICAL .REPORT '44, ·JUIN 1976.

(*MAC 77) ·MACKAY, +P.A., <·SETTING *ARABIC WITH A *COMPUTER>, "·SCHOLARLY ·PUBLISHING",
*VOL. 8, ·NO. 2, ·JANVIER 1977, PP 142-150.

("'MOO 70) ·MOORE, +C.G. ET +R.P. *MANN, <·CYPIIER·TEX'r : *AN *EXTENSIBLE *COI1POSING

Fig. 3- Bibliographie soumise au traitement
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LANGAGE BIBLIOGRAPHIE
_[M DEBUT D'UNE REFERENCE

MAJUSCULE = 0
PARAGRAPHE
FONTE = NORMALE
GUlL = 0
DESCENDRE 1 EMS
ECRIRE ( "=4" )
SI GUlL = 0 [PREMIER GUILLEMET

( FONTE = ITALIQUE
GUlL = 1

SINON [SECOND GUILLEMET
( FONTE = NORMALE

GUlL = 0
MAJUSCULE = 1
REBOURS 2 ( MAJUSCULE = 0 )
MAJUSCULE = 1 [ MOT EN MAJUSCULE
ECRIRE ( " " )
MAJUSCULE = 0 (FIN DE MOT J
ECRIRE (" " )
MAJUSCULE = o FIN
ECRIRE ( "A\" ) [ A
ECRIRE ( "AAn ) [ A
ECRIRE ( "E'" ) [ E
EeRIRE ( "E\" ) [ E
51 MAJUSCULE = 0
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"."
"+"
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&FDL

DE MOT
ACCENT
ACCENT
ACCENT
ACCENT

]
GRAVE J
CIRCONFLEXE
AIGU 1
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( ECRIRE ( "E=7" )
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MEA" ECRIRE ( "EAII) [ E ACCENT CIRCONFLEXE
"HI" [ I TREMA J

51 MAJUSCULE = 0 ( ECHIRE ( "=9=7" ) 1
SINON ( EeRIRE ( "1=8" ) 1

"1-· [ I ACCENT CIRCONFLEXE 1
SI MAJUSCULE = C ( ECRIRE ( "=9AII ) )
SINON ( ECRIRE ( "IA" 1 1

"0-" ECRIRE ( "OAII 1 [ 0 ACCENT CIRCONFLEXE
·U\" ECRIRE ( "U\" ) [ U ACCENT GRAVE 1
·u-" ECRIRE ( "U-" ) [ U ACCENT CIRCONFLEXE
·C=" ECRIRE ( "@" ~ [ C CEDILLE J
DEBUT

DEBUT

PIN

GUlL = 0
FONTE = NORMALE

NORMALE = 1 [ TIMES ROMAIN
GRAS = 2
ITALIQUE = 3

INDENTG = 2 POUCES
INDENTD = 1.5 POUCES
GRANDEUR = 24
FONTE = GRAS
EeRIRE ( "*BIBLIOGRAPHIE"
CENTRE
DESCENDRE 0.75 POUCES
GRANDEUR = 11
INTERLIGNE = 12
lEG = 0.25 POUCES
BLANCS 0 ( ANNULER LES BLANCS REDONDANTS
LANGUE = BIBLIOGRAPHIE
PARAGRAPHE

Fig. 5- Description de texte utilisee pour la bibliographie



rubriques: on doit terciner la rubrique precedente, separer les deux

par une certaine distance verticale et re-initialiser Ie traitement

pour celIe qui commence. On composeensuite un prologue, qui consiste

entre autres a ecrire un titre au debut.
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Simnlicite d'exnression.

Une description de texte comme celIe de la bibliographie se definit

assez simplement. La conception du probleme a l'aide de COMPO est

beaucoup plus facile a faire que de concevoir un logiciel specialise.

Par contre, la description de texte doit etre composee avec attention

car une erreur minime dans cel1e-ci pourrait engendrer une sortie ou

l'erreur se repete souvent.

Si on se base sur une description de texte deja faite pour un prob1eme

semblable a celui qu'on veut resoudre, 1a nouvelle description sera

tres facile a produire. A la fig. 6, on trouve une concordance d'un

texte grec. La description de texte necessaire a ce traitement est une

adaptation de 1a description uti1isee pour 1a concordance du debut. I1

a suffi de modifier l'alphabet (puisqu'on a une transliteration diffe-

rente de celIe du fran~ais) et de ne pas changer de style de caracteres

pour 1es mots cles (n'ayant qu'une seule police de caracteres grecs a
notre disposition).
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... EAAEvlKOV ...

10 ITav ayaSOv 7IaQa KUQiou bEbWQl]Tal' Kai 0
14 yivETal. KaTaQxi'rw oou ;caol]<; ;cQoSeoEwc;, 0
27 rro}la Ta;CE\VocpQovoC; AaA~OEl M~SElav' ,)

17 KaTa eEl')V yevOlTO ro ;CQOKEi}lEVOV. '0
23 -n;c; ;CQOOEUx~e;Kai clvayvwOEWe;. '0
25 bla -n;<; ou}l1taSEia<; cpUAaOOEl TO bWQl]}la. '0

6 buva}llv EiQ~- Ka}lEV. ITQWTOV, on eEOV otba}lEV
28 AaA~OEl M~SElaV' 0 be aVnAiywv airrij, OjlOUJe;
15 1tQOSiOEWe;, 0 KaTaQ- Xwv ;cavTOe; ayaSeii, 01tWe;
6 KaTa buvajllV EiQ~- xauev. ITQWTOV, On

11 Kooioo bEOwQl]Tal' Kai <'> oiiTw 1tIOTEUWV, OUK
19 rQacpae;, ;cavTa fie; iaurov VO~OEIC;,Kat OUK
11 a.yaSov 1taQtl KUQiou bEbwQl]Tal' xai 6 OUTW
20 'E1tlKaAOii rov KUQIOV, lva avo~n TOUe; Oq:SaA}lOUe;
10 XQIOT4> '11100;; Kat ayi,,!, ITvEU}laTI. ns-
12 1tuQyoe; iOTiv ioxvQoe;' XQl0T6e; bE Ta nclvra
18 avaylVwoKWv Tae; SEiae; fQacpae;, navra
6 EiQ~- ·KajlEV. ITQWTOV, on eEOV otbajlEV 7tav"Co~

15 Ka-raQXETW cou ;CaollC; ;CQO$EOEWe;,0 KaTaQ- XWV 7IaVTOe;
10 Kat clyi,,!, ITvEu}lan. ITciv ayaSov ;caQa

14 T4>1tlOTEUOVTIyivE-ral. Ka-raQXETW eoo ;caOT!e;
25 MaCwv a1tOAE; auro, ro;e; -n;e; <ii\aCovEiae; ltEIQaO}1oic;
26 auro, TOie; -n;e; MaCovEiae; ltEI- QaOj.lO;e; ;CEQIKQOVO!lEVOe;

8 ro bE ayaSov, a}l~xavov €vEQYE;V ~ 1tlOTEUEOSal
13 lOTiv ioxuQoe;' XQIOTOc; OE Ta ;caVTa Tl\! ;CIOTEuovn
11 1taQa KUQiou OEOwQIlTal' Kat 0 OUTW 1tIOTEUWV
12 OUK a1tOMOEI auTO. 'H be ~E~aia 1tianc;
9 d jl~ iv XQlOT~ '11100':; Kat ayi,!, ITvEUjlan

17 '0 Ta1tElvOq:QWV Kat EQYOV ixwv ltVEUjlanKOV
2 1to'\'\aKle; E~ovA~$IlTE yvwval, 1tw<; 6 YO- !l0e; 1tVEUjlanKO<;

1 'E1t£lb~ 1to'\'\aKIC;
14 1tIOTEUOVn yivETat. KaTaQXETw coo 1t!XOl]C; 1tQOSEOEWe;
16 ayaSo,;, 01tWC;KaTa eEOV yevOtTO TO 1tQOKEijlEVOV
22 KaQOiae; OOV, Kai ,bne; ~v WCPEAfl(lVrijc; 1tQOOEUX~e;
6 TOUTOVxaQIV KaTa buvajltv dQ~' KajlEV. ITQWTOV

12 OUK MOAEOEl auw. 'H bE ~E~aia 1tiane;, mjQyoe;
1 'E1tEtb~ 1to'\'\aKlC; E~OVA~SIlTE yvwval, 1tWC;

29 EKEiv,,!,, T~ btt OlaYOva TOV KVQtov QaniaavTl
29 Ean T4> U1tllQE-rn EKEiv,!,. T~ E1ti otayova
14 Tl\!1tlOTEUOVn ytVETal. Ka-raQ)(ETW oou

21 [va avoi~n TOUe;Oq:SaA- pouc; n;c; KaQOiac; aou
27 <iAa~ovEiac; 7IEl- QaOj.loie; 1tEQlKQOVOjlEVOC;. rTO!la
24 Kai OU}l1tctoxwv roic !l~ EXOUOl, bla -n;e; oujl1taSEiac;
23 clvayvwOEWe;. '0 EXWVn XctQlO}la, Kat OU}l1tctOXWY
12 1tian<;, 1tuQyoe; EOTiv ioxvQoe;' XQlOTOe; OE Ta
27 ;CEl- QaOjlOle; 1tEQlKQOVOpEVOC;.rroue Ta1tElvOq:Qovoe;
Ii Kanx eEOV yevOlTO TO 1tQOKEijlEVOV. '0 Ta1tElVOq:QWV
18 Kat EQYOVixwv ;CVEVJlanKov. avaYlvwoKWV Tae;
7 ai'nov, Kat cXQX~V, Kat pEOOTTJTa.x:ai T£,\OC;

21 6cpSaA- jlOue; -n;e; KaQliiae; oou, Kat [line; ~v
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OUTW1ttOTEUWY,OUK cl1tOAiOEl auro. 'H bE
Ka-raQ- )(WV 1taVTOe; ayaSo;;. 01tWe; KaTa eEOV
bE dvnAEYWV aUTij, OjlOlOe; lcm. Tl\!
Ta;CE\vOq:Qwy Kat ErnOY EXWVrrveuue-nxov,
ixwv n XO:QtO}1a, Kai aV].l;caoxwv Toic; jl~
bE Ma~wv cl1tOAE; aUTO, ro;e; -n;C;
1tOVWe; ayaSOii dva~ alnov, Kai clQX~V,
EOTt Tl\l U1tllQ£.rn EKE1V"!',T~ E1tt
KaTa eEOV yevOITO TO 1tQOKEijlEVOV. '0
eEOv OiOa].lEV 1tamc; ayaSo;; ElVal ainov,

a1tOAEOEI aUTO. 'H bE ~E~aia ;ciane;,
de; ETEQOV. 'E1ttKaAOU rov KUQtov, [va
7ttOTEUWV,OUK a1tOAEOEI auro. 'H OE
-n;e; KaQbiac; coo, Kai [One; ~v wcpEAElaV
ayaSOv 7taQa KUQiou bEOwQIlTal' Kai <'>

Tl\! 7ttOTruOVTI yivETal. KaTaQXETW coo
de; tauwv YO~OEtC;, Kai OUK de; fTEQOV.
a)'aSoii d'vat ai-nov, Kai O:Qxtiv, lCai
ayaSo,;, o;cwe; KaTa eEOV yevOlTO TO
KUQiou OEOwQIlTal' Kat 6 OUTW7ttOTEUWV,

;CQOSiOEWe;,0 KaTaQ- Xwv 1tavTOC; clyaSoii,
;CEQlKQOUO}lEVOe;.kTOjla TamlyocpQOVoe;
· kTO}la Ta1tEtvocpQOVoe; AaA~OE\ <iA~SE:av'
, ti ].l~ iv XQIOT~ 'lIloo;; Kat clyi,,!,
yivETal. KaTaQXETw coo 1tUOlle; nQoSioEW",
, OUK cl1tOA£OEl aUTO. 'H OE ~E~aia
, 1tuQYo<; iOTiy ioxuQoc;· XQIOTO<; bf; Ttt
· ITciv ayaSov naQeX KUQiou bEbwQ'lTal'
, aVal'lVW<1KWV TeXe;SEia" I' Qaq:eXe;,1taVTa £1<;
Ean, KaTa TOV SElOY 'A1tOOTOAOV' Kat Tic;

E~OUA~Sl]TE yvwvat. 1tW<; <'> YO- }lOC;
, 6 KaTctQ- Xwv ;cauTo" cll'aSOIj, 01tWe; KaTcX
· '0 Ta1tElvOqJQWV Kai EQYOYixwv
Kai a.vayvwOEWe;. '0 £Xwv n XUQlO].la.
, OTt eEOY OiOaJlEV 1taYTO; clyaSo;; dval
EOTiv ioxuQoc;' XQlOTOC;bi Ta naVTa T4>
6 YO- ].l0e; 1tVEU].laTIKOe;<0Tt, KaTa TOY

TOV KUQlOV Qa1tioavTt.
;CUOlle;nQoS£OEWe;, 6 KaTaQ- XWV;cavTOe;

, Kai tOne; ~Y UxpEAElav n;e; 7tQOOEUx~e;
Ta1tElvOqJgovoe; '\aA~OEl cX'\~9Elav' 6 OE
cpUAaOOElTO bWQl]jlo.. '0 oi <iAaCwy cl1tOAEi
TOt•• !l~ EXOuOt, blcX n;e; oU}l1taSEia;
rtuvrn Tl\!1tlOTEUOVn yiVETaI.
AaA~OEl clA~9E1av' 6 Oe clvnAiywv aUTii,
Kai EQYOVEXWY1tVEU}laTtKOY, a.vaYlVwOKWY
SEiae; f Qa<peX<;,;cavTa Ei<; tauTov YO~<1E1<;,
· TO bE ciyaSoY, ciJ.l~xayov €vEQYElY ~
UxpEAElav -n;<; ;cgOOE\)X~C; Kai civayvwoEw<;.

Fig. 6- Concordance grecque photocomposee a l'aide de COMPO


